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PEUGEOT







LES 405 MI 16 & T16





La Peugeot 405 MI 16 est mise en expérimentation en gendarmerie dès l’automne 1989, où ses 160  CV (116 kW) font des merveilles pour le rôle qui leur est destiné sur l’autoroute. 


Leur expérimentation, principalement au peloton d’Auxerre, dure plusieurs mois au coté des Renault 25 V6, un modèle qui sera pas retenu.


 Pas moins de 10 exemplaires de la 405 T 16 seront commandés en 1995 pour compléter le parc des VRI (véhicules rapides d’invention) dans les BRI (brigades rapides d’intervention). 


Les dix exemplaires sont du millésime 1995 et comportent pour particularité d’avoir été livré sans l’anti-démarrage codé qui se trouve habituellement de série sur ce millésime (1995). A noter que le millésime 1995 (août 1994 – juillet 1995) est reconnaissable à ses numéros de séries compris entre 71 200 001 et 71 424 001.


 Rassurez-vous, il est assez peu probable de dénicher une ex 405 T 16 de la gendarmerie dans les petites annonces.











LA PLUS PUISSANTE DES 405








Pendant l’été 1993 apparaît la plus puissante des 405 de série :


la T 16


Il s’agit d’une version Turbo avec aménagements spécifiques sur la base de la MI 16 x4, elle atteint 200CV !


Ce nom est bien sûr choisi pour faire un clin d’œil à la fantastique version rallye de la fin des années 1980. un peu plus de 1000 exemplaires seront fabriqués entre 1993 et 1995, dont beaucoup sont vendu en Suisse où le modèle va rencontrer un certain succès.


Comme les autres 405 munies de la transmission intégrale empruntée à Citroën, la T 16 dispose de la suspension électro-hydraulique à correction d’assiette. Ce système permet d’éviter la sensation de « coup de raquette », que connaissent bien les adeptes de la suspension hydraulique de la marque au double chevron…











